1. Septembre 1787. is
des extravagans ceux qui croient tout bon-
nement que Dieu nous donne les graces né-
ceflasires pour obferver fes commandemens,
qu’un infidele ne péche pas en faifant une
bonne ceuvre, que Dieu veut fauver tous
les. hommes, que Jefus-Chrift eft ‘mort pour
tous &c (2). Tout cela font 3 peu prés
autant d’impiétés , on d’héréfies formeiles(b) 4
felon la nouvelle Théologic ; & Pon ne

(a) Nous ne répéterons pas ce que nous avons
déja dit 13-deffus, en rapportant mot pour
mot les affertions de 'auteur *, Nous tranfcri-
rofs feulement ce qui regarde le dernier ar-
ticle. « On peut dire, que Jefus-Chrift eft
» mort pour tous en trois fens;1°, parce
» qu’il a offert a fon Pere un prix qui étoit
» plus que fuffifant pour racheter tous les
» hommes, & chacun d’eux en particulier;
» 2% vparce qu’il.a répandu fon fang pour une
» canfe qui étoit commune a tout le genre
» humain ; 3% parce qu'il a pris ‘une nature
qui étoit’ commune 2 tous ». Queres,
uotuplici fenfu dici poffic Chriffum pro omni-'
us & fingulis hominibus mariuum éffe. Refp.
1d triplici fenfu dici pofle; 1°. quia Chrif=
tus: Patri prerium obtulit pro redimendis omni-
bus & fingulis plus quam [ufficiens. . ... 2°
quia pro causd univerfo genert humano commit-
ni fuum fudic [anguinem.... 3° quod naru~
ram omnibus communem aflumpferit (- pag. 390,
397 ). Ces ‘trois explications ne touchent pas
feulement a 1l'idée que tous les Catholiques
ont de ce counfolant patfage de St. Paul: Pro
omnibus enim mortuus f{i Chrifius. Un Cal-
vinilte ne fera aucune difficulte de les adop-

ter toutes les trois.
(b) C'eft , par exemple, le pur pélagianife
me que de dire que Dieu donne a tous les
graces
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